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ENTRETIEN 

Christine Neau-Leduc  revient sur une année universitaire 2024-2025 
marquée par des élections aux conseils centraux, des défis budgétaires inédits 
et plusieurs projets transformants. 

Christine 
Neau-Leduc 
Présidente de l’université 
Paris 1 Panthéon-Sorbonne

Comment concilier l’héritage de Paris 1 
Panthéon-Sorbonne avec certaines 
exigences contemporaines telles que 
la performance, l’innovation ou encore 
le contexte économique ? 
On pense toujours que l’héritage est une 
notion conservatrice et synonyme de 
réticence au progrès. Mais non ! L’héritage 
de Paris 1 Panthéon-Sorbonne, c’est jus-
tement le progrès, l’innovation, être en 
avance sur son temps, être en phase avec 
la société.  Il ne s’agit pas de concilier deux 
visions, mais d’affirmer que notre histoire 
nous place au cœur des enjeux actuels. 
L’université Paris 1 Panthéon-Sorbonne 
est l’héritière de la Sorbonne et a été 
créée à un moment de grande transfor-
mation de la société. Tradition et innovation 
sont inscrites au cœur même de l’ADN 
de Paris 1 Panthéon-Sorbonne, qui est 
aujourd’hui, plus que jamais, en phase 
avec les défis du XXIe siècle. 

Comment qualifieriez-vous l’année 
2024-2025 ? 
C’est une année un peu particulière : une 
fin de mandat, un épisode d’administra-
tion provisoire, une nouvelle élection 
avec une nouvelle présidente – qui était 

également l’ancienne – et une nouvelle 
équipe. C’est une nouveauté pour  
notre université. On peut néanmoins se 
féliciter du fait que, par la force de son 
administration, l’université a continué à 
fonctionner. Je tiens d’ailleurs  à remer-
cier toutes les équipes qui ont permis 
cette continuité et fait en sorte que les 
transitions se passent au mieux. Je 
remercie également l’administrateur 
provisoire, Jean-Christophe Camart, 
d’avoir assumé cette fonction qui n’est 
jamais simple. À propos du budget, 
comme chacun le sait, 2025 a été  
une année extrêmement difficile pour 
notre université avec des coupes dras-
tiques imposées par le rectorat. Nous 
avons tout fait pour préserver nos for-
mations. Cependant, la recherche a 
été très impactée, avec un boulever-
sement des activités de colloques et 
des missions hors de nos murs, surtout 
au premier semestre. Au prix d’efforts 
considérables, la grande majorité des 
activités de l’université a pu finalement 
être maintenue même si de nombreux 
programmes immobiliers, par exemple, 
ont dû être stoppés, ralentis ou 
diminués. 

Comment se sont opérés ces choix ? 
Comme chacun le sait, les choix ont été 
opérés dans l’urgence par l’administrateur 
provisoire . Il n’y avait pas de gouvernance 
politique pour orienter ces choix. Je salue 
d’ailleurs le travail du DGS, Julien Benini, 
mais également celui de toutes les 
équipes, dont la direction des affaires 
financières et du budget (DAFB), qui ont 
établi un budget dans des conditions diffi-
ciles et en un temps record. 

Parleriez-vous de résilience à propos 
de l’université ? 
Sans doute, même si je n’aime pas trop ce 
terme. Il faut d’ailleurs s’en réjouir tout en 
regrettant d’avoir eu à subir ces nom-
breuses contraintes... Les personnels 
administratifs ou de bibliothèque, les 
enseignants-chercheurs, les chercheurs 
et les enseignants ont tous fourni des 
efforts considérables pour faire vivre 
notre université. Mais tenir ne peut  
pas être l’alpha et l’oméga d’une organi-
sation comme l’université Paris 1 
Panthéon-Sorbonne. Il faut se projeter 
vers un autre horizon. Dès juin, après  
les élections aux conseils centraux,  
cette résilience – s’il faut l’appeler ainsi  – 

a permis à la nouvelle équipe présiden-
tielle de négocier avec le ministère en 
s’appuyant sur les données des coupes bud-
gétaires et leur insoutenabilité. Nous avions 
des indicateurs qui nous permettaient de 
démontrer que nous allions dans le mur. 
Ainsi, nous avons pu construire un nouveau 
dialogue réaliste et enclencher rapidement 
des négociations avec nos tutelles. 

En quoi votre retour à la présidence 
de l’université marque-t-il autant 
un tournant qu’une continuité 
pour Paris 1 Panthéon-Sorbonne ? 
Dans le contexte historique de l’univer-
sité, le fait de me porter candidate à un 
second mandat était déjà une nouveau-
té.  Il ne s’agissait pas de remettre en 
cause le fameux « tourniquet », mais de 
permettre de prolonger une vision et une 
action au service de l’établissement. 
Jamais dans mes propos, je n’ai porté une 
révolution, juste une volonté de pour-
suivre sereinement les projets engagés. 
L’idée était de donner plus de temps au 
projet d’établissement pour s’installer. Je 
pense que les circonstances que nous 
avons connues en 2024-2025, les diffi-
cultés financières et l’instabilité du 
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contexte national, rendaient encore plus 
nécessaire cette continuité. Lorsqu’il 
s’est agi d’aller négocier avec le ministère  
la subvention pour charge de service 
public pour le budget 2026, je pense 
sincèrement que cela a été un atout de 
connaître les interlocuteurs et qu’eux 
nous connaissent. Ils avaient confiance 
dans ce que nous avancions, car nous 
avions déjà prouvé que la transformation 
de l’établissement était possible. Cela 
doit maintenant se concrétiser dans les 
discussions en cours pour établir la tra-
jectoire budgétaire pluriannuelle de 
l’université.
 
Est-ce une autre impulsion pour  
les projets de l’université ? 
Oui, c’est important pour une universi-
té d’avoir une vision à moyen terme. 
Quatre ans, c’est court. On passe la 
première année à comprendre l’établis-
sement et la dernière en campagne. 
Avec un second mandat, on peut déve-
lopper les projets, comme Sorb’Rising, 
l’ouverture du centre La Chapelle ou les 
nouvelles formations. Il y avait la volonté 
de s’assurer que les projets, parce que 
nous estimons qu’ils sont porteurs pour 
notre université, soient bien ancrés. Il 
nous paraissait utile d’assurer la conti-
nuité afin qu’ils ne soient pas remis en 
cause. Regardez le reste du paysage 
universitaire français, c’est souvent ce 
temps long qui est donné aux prési-
dents pour construire leur action. Cette 
ambition se reflète également dans la 
nouvelle équipe présidentielle, compo-
sée à la fois de vice-présidents qui ont 
accepté de poursuivre leur action et de 
membres qui nous ont rejoints pour 
s’impliquer dans de nouveaux projets. 
Jamais un président ou une présidente 
de l’université n’avait présenté un bilan 
sur lequel les collègues auraient pu 
s’exprimer. Je pense par exemple que 
nous avons transformé l’image de 
Paris  1 Panthéon-Sorbonne en matière 

de recherche, ce qui ne veut pas dire 
qu’il n’y avait pas de recherche avant, 
mais que nous avons choisi d’en faire un 
objectif stratégique de l’établissement. 
C’est aussi un paradoxe : on parle sans 
cesse de rendre des comptes, mais en 
réalité, on ne le faisait jamais. On donne 
toujours l’impression de tout recom-
mencer à zéro à chaque mandat. Or, 
c’est faux. Un établissement comme le 
nôtre ne repart jamais de zéro. Alors, 
autant l’assumer pleinement. Rendre 
compte, c’est fondamental. Et je le 
prends très au sérieux. 

Pouvez-vous nous dire quels sont, selon 
vous, les plus grands projets qui ont pu 
se poursuivre ou voir le jour ? 
Il est difficile de tous les citer, car ils sont 
vraiment nombreux, et plusieurs projets 
marquants ont émergé ou se sont consoli-
dés cette année. Parmi eux, j’aimerais citer 
le centre La Chapelle, qui a ouvert ses 
portes en janvier 2026. Ensuite, l’École 
interne des compétences, un projet struc-
turant pour renforcer les savoir-faire de 
notre communauté. Il y a également la 
poursuite de Sorb’Rising, avec un ancrage 
territorial qui vise à renforcer notre lien 
avec la société. Enfin, je citerais l’Una 
Europa Rugby Challenge, un événement 
inédit pour notre université. Pour la pre-
mière fois, en octobre 2024, nous avons 
organisé un  grand événement de vie étu-
diante, en partenariat avec les universités 
du réseau Una Europa, autour de trois 
temps forts : un tournoi sportif, un concert 
solidaire et un tremplin musical réalisé avec 
nos associations d’étudiants. Ce fut un 
véritable succès, le premier événement de 
cette envergure à rassembler tous nos 
étudiants. L’objectif, maintenant, est de 
renouveler ce type d’initiative pour créer 
un vrai sentiment de campus, renforcer les 
liens entre étudiants et, pourquoi pas, à 
l’avenir, inclure aussi les personnels. C’est 
une dynamique qu’on veut absolument 
pérenniser. 

Comment l’université adapte-t-elle 
son offre face aux évolutions des 
attentes des étudiants et du monde 
professionnel ? En quoi est-ce 
essentiel ? 
Malgré les contraintes budgétaires, s’il y a 
une mission qui a été sanctuarisée, ce 
sont bien les formations. L’année 2024-
2025 a été marquée par la finalisation des 
évaluations Hcéres et la préparation de la 
nouvelle accréditation, avec une mise en 
œuvre effective à la rentrée 2025. Un 
travail colossal, souvent invisible pour les 
étudiants, a été mené par les services et 
les enseignants-chercheurs pour garantir 
la qualité et la diversité de l’offre, tout en 
veillant à préserver les filières délocalisées. 
Par exemple, il faut citer le BASUS (Joint 
Bachelor in Sustainability), créé en 
partenariat avec les sept universités 
membres d’Una Europa. Ce bachelor en 
développement durable inclut une année 
commune en Pologne et des parcours 
spécialisés, avec une mobilité à la fois des 
étudiants et des enseignants-chercheurs. 
Notons également le master Global 
History of Contemporary Art, unique en 
France et entièrement en anglais, destiné 
à répondre à une demande internationale. 

Y a-t-il un point que nous n’avons pas 
abordé que vous souhaiteriez évoquer ? 
Oui, je voudrais revenir sur la richesse et 
la diversité de nos alumni. C’est vraiment 
très important. Il y a une sorte de réflexi-
vité entre les étudiants que l’on forme et 
les anciens qui reviennent parfois ensei-
gner, notamment dans les masters 1 et 2, 
où ils apportent la richesse de leur expé-
rience. On reproche souvent à l’université 
de ne pas être adaptée au marché de 
l’emploi alors même que personne n’est 
en mesure de nous dire aujourd’hui ce que 
seront les métiers de demain. Je pense 
que les alumni représentent une partie de 
la réponse ; ils sont le chaînon immédiat 
qui nous permet d’être en phase avec la 
réalité de la société et de ses attentes. 

PARIS 1 PANTHÉON-SORBONNE_PAGE 9 
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« Cette ambition 
se reflète également 
dans la nouvelle 
équipe présidentielle, 
composée à la fois 
de vice-présidents 
qui ont accepté 
de poursuivre leur 
action et de membres 
qui nous ont rejoints 
pour s’impliquer 
dans de nouveaux 
projets. » 

ENTRETIEN 
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Des campus 
ouverts
au monde 

05

À l’issue de la 20e commission de labellisation du 5 mars, 
l’université Paris 1 Panthéon-Sorbonne a obtenu 
le renouvellement de son label « Bienvenue en France » 
jusqu’en 2030, passant de deux à trois étoiles, soit le niveau 
le plus élevé. Cette progression atteste des efforts engagés 
par l’université pour garantir des conditions d’accueil 
optimales à ses étudiantes et étudiants internationaux.

Une institution 
reconnue
Un label « Bienvenue en France » 
trois étoiles 

Un gage de qualité pour l’accueil 
des étudiants internationaux
Obtenu par l’université pour la première 
fois en 2020, le label « Bienvenue en 
France » récompense les établissements 
qui ont développé des initiatives 
concrètes en vue de proposer un accueil 
de qualité à leurs étudiants étrangers. 
Décerné par l’agence Campus France, 
ce label a pour objectif de renforcer 
l’internationalisation et l’attractivité de 
l’enseignement supérieur français.
Ce label repose sur 28 indicateurs regrou-
pés en six champs d’application : la qualité 
et l’accessibilité de l’information, la qualité 

et l’accessibilité des dispositifs d’accueil, 
l’accessibilité et l’accompagnement des 
enseignements, le logement et la qualité de la 
vie de campus, la qualité du suivi post-diplô-
mant et l’engagement de l’établissement 
pour un développement durable et une 
responsabilité sociétale.
Le passage de l’université du niveau 2  
au niveau 3 reflète sa volonté d’améliorer 
de façon continue ses dispositifs 
d’accompagnement pour les étudiantes 
et étudiants internationaux, qu’ils soient 
en échange ou en mobilité individuelle, 
afin de faciliter leur intégration en France 
et au sein de leur cursus. 

 INTERNATIONAL
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ZOOM 

Un site web 
international bilingue
Le site welcome.pantheonsorbonne.fr a été mis 
en ligne à la rentrée 2024-2025 afin 
de renforcer l’attractivité et la notoriété de 
l’université auprès des publics non francophones. 
Il fournit des informations en anglais relatives 
à l’accueil, à la formation et à la vie étudiante, 
ainsi que des conseils pour faciliter l’intégration 
des étudiants internationaux.

Des initiatives 
concrètes pour 
une intégration 
réussie
Fidèle à ses engagements, l’université 
Paris 1 Panthéon-Sorbonne a, au fil 
des années, entrepris plusieurs actions 
visant à faciliter l’intégration 
de ses étudiantes et étudiants 
internationaux, parmi lesquelles :
•	 des événements de rentrée et 

d’intégration dédiés (les Welcome 
Days) ;

•	 un guide d’accueil bilingue pour les 
étudiantes et étudiants internationaux ;

•	 des cours de français langue 
étrangère (FLE) ;

•	 le développement de cours  
et de formations en anglais ;

•	 l’aide à la recherche de logement via 
des partenariats avec le Crous,  
la CiuP et Studapart ;

•	 un système de parrainage avec  
la plateforme Buddy System ;

•	 des dispositifs spécifiques pour  
les étudiantes et étudiants en exil ;

•	 la création d’un pôle dédié à l’accueil 
des publics internationaux au sein  
de la direction des Relations 
internationales ;

•	 un réseau d’enseignantes-chercheuses 
et enseignants-chercheurs délégués 
aux relations internationales au sein 
des composantes.

20 % 
d’étudiants internationaux  
de 143 nationalités différentes

640 
étudiants entrants en échange
73 % d’étudiants européens
71 % en droit, économie, science 
politique et histoire

3 200 
étudiants primo-entrants 
en mobilité individuelle

Top 5 
des pays d’origine : 
Maroc, Italie, 
Roumanie, 
Algérie, Égypte

55 % en licence
30 % en master
2 % en doctorat

(Données : 2023/2024)
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Dans son édition 2025  publiée le 12 mars, QS a retenu  
et classé près de 1 800 établissements dans 55 disciplines, 
réparties en cinq grands domaines. Cette année encore, 
l’université Paris 1 Panthéon-Sorbonne se distingue en 
figurant parmi les meilleures au monde dans 24 disciplines.

QS 2025 by Subject : 
Paris 1 Panthéon-Sorbonne 
dans le top 100 mondial

Un palmarès renforcé 
et de nouvelles entrées
Paris 1 Panthéon-Sorbonne continue de 
progresser dans ses deux grands domaines 
clés que sont les arts et humanités (+ 4 
places), les sciences sociales et le 
management (+ 1). Elle figure dans le top 100 
mondial dans quinze disciplines sur les 24 où 
elle est classée. C’est également la première 
fois qu’elle apparaît dans le top 50 mondial 
dans autant de disciplines,  onze au total. 
L’université brille en particulier en archéologie 
(15e), en histoire (19e), en droit (20e), en 
histoire de l’art (21e-50e) et en histoire 
classique et ancienne (22e ex aequo). Elle 
progresse dans six disciplines, notamment en 
études du développement, où elle gagne 
24  places en passant de la 49e à la 25e 
position. Fait marquant, elle fait cette année 
son entrée dans quatre nouvelles disciplines : 
gestion hôtelière (44e), sociologie  (79e), arts 

du spectacle (101e-150e) et sciences 
environnementales (401e-500e).

Premier établissement français 	
dans onze disciplines
À l’échelle nationale, l’université Paris 1 
Panthéon-Sorbonne retrouve la première 
place dans le domaine des arts et humanités 
et maintient sa troisième position en 
sciences sociales et management. 
L’université occupe toujours le haut du 
podium français dans ces neuf disciplines : 
archéologie, architecture, droit, études du 
développement, géographie, histoire, 
histoire classique et ancienne, histoire de 
l’art et philosophie. En prime, elle accède au 
premier rang en anthropologie et en 
communication et médias, portant à onze le 
nombre total de disciplines où elle est 
classée meilleure université française, soit 
deux de plus que l’an dernier.

Les cinq grands indicateurs évalués
•	 La réputation académique ;
•	 La réputation auprès des employeurs ;
•	 Les citations dans les publications scientifiques ;
•	 L’indice H (qui mesure la production, l’impact de la recherche) ;
•	 Le réseau de recherche international.
    Voir le classement complet sur le site de QS

Rang mondial 
de l’université 
par discipline

Arts et humanités : 
#15 (+4)
•	 Archéologie : #15 (-1)
•	 Histoire : #19 (-3)
•	 Histoire classique et ancienne : 		

#22 ex aequo (-7)
•	 Philosophie : #32 (-7)
•	 Histoire de l’art : #21-50 	

(#21-40 en 2024)
•	 Langues vivantes : #50 ex aequo (+7)
•	 Arts du spectacle : #101-150 		

(non classée en 2024)
•	 Architecture : #151-200 (=)
•	 Art et design : #151-200 	

(#201-240 en 2024)

Sciences sociales et management : 
#53 (+1)
•	 Droit : #20 (-3)
•	 Études du développement : #25 (+24)
•	 Gestion hôtelière : #44 (non classée 

en 2024)
•	 Anthropologie : #46 (#-1)
•	 Économie et économétrie : #60 (-5)
•	 Science politique : #66 ex aequo 

(#51-100 en 2024)
•	 Commerce et management : #145 (=)
•	 Sociologie : #79 (non classée  

en 2024)
•	 Comptabilité et finance : #93  

ex aequo (-14)
•	 Communication et médias : #101-150 

(#151-200 en 2024)
•	 Politiques sociales et administration : 

#101-150 (#51-100 en 2024)

Sciences naturelles
•	 Géographie : #34 ex aequo (-1)
•	 Mathématiques : #351-400 (=)
•	 Sciences environnementales : 

#401-500 (non classée en 2024)

Ingénierie et technologie
•	 Informatique et systèmes 

d’information : #301-350 (=)

Entre lancement de formations innovantes et nouveaux partenariats 
internationaux, Paris 1 Panthéon-Sorbonne renforce son engagement 
en faveur de la mobilité étudiante et de la coopération académique.

Des projets 
qui renforcent 
le rayonnement 
international
Paris 1 Panthéon-Sorbonne 
élargit ses horizons académiques

Lancement du BAES : 
l’université accueille la première 
cohorte d’études européennes
Le 7 février 2025, l’université Paris 1 
Panthéon-Sorbonne a accueilli les étu-
diantes et étudiants de la licence 
conjointe en études européennes (Joint 
Bachelor of European Studies – BAES), 
qui ont rencontré pour la première fois 
les participants du certificat en études 
européennes. Ces deux formations 
constituent des projets phares de l’al-
liance européenne Una Europa et sont 
mises en œuvre pour la première fois 
cette année à l’université.
La licence BAES repose sur une coopéra-
tion entre plusieurs universités partenaires  : 
KU Leuven, l’Università di Bologna, 
l’Universidad Complutense de Madrid et 
l’Uniwersytet Jagielloński de Cracovie, 
avec la participation d’établissements 
partenaires de mobilité tels que la Freie 
Universität Berlin, l’University of 
Edinburgh, l’Université d’Helsinki et 
l’université Paris 1 Panthéon-Sorbonne. 
Ce cursus interdisciplinaire propose aux 
étudiantes et étudiants d’explorer les 
valeurs et les sociétés européennes tout 
en analysant les grands enjeux contem-
porains du continent.
Après trois semestres passés à Leuven, 
Bologne et Madrid, treize étudiantes et 
étudiants de la première promotion ont 

rejoint Paris pour y effectuer leur majeure 
en droit, science politique, économie ou 
histoire à l’université. Parallèlement, près 
de quarante étudiantes et étudiants de 
l’établissement ont suivi un certificat en 
études européennes, formant ainsi la pre-
mière cohorte d’Una Europa à l’université 
Paris  1 Panthéon-Sorbonne.

 Vietnam : un nouveau 
partenariat avec l’Université 
d’économie et de droit 
d’Hô Chi Minh-Ville
Le 3 juillet 2025, l’université Paris 1 
Panthéon-Sorbonne a accueilli une 
délégation de l’Université d’économie et 
de droit d’Hô Chi Minh-Ville (UEL) 
pour la signature d’un accord de coopéra-
tion pluridisciplinaire. Cette collaboration 
marque une nouvelle étape dans le déve-
loppement des relations académiques 
entre la France et le Vietnam.
Signé par la présidente de l’université, 
Christine Neau-Leduc, et le président de 
l’UEL, Hoàng Công Gia Khánh, cet accord 
prévoit la mise en place de mobilités étu-
diantes à partir de la rentrée 2026, ainsi que 
le développement d’échanges scientifiques 
entre les deux établissements. Les mobilités 
concerneront les niveaux licence, master et 
doctorat dans plusieurs disciplines, notam-
ment l’économie, le droit, le management, 
les mathématiques et l’informatique.

Ce partenariat s’inscrit dans la stratégie 
d’internationalisation de l’université, qui 
compte plus de 300 établissements par-
tenaires dans le monde et souhaite offrir 
de nouvelles opportunités de mobilité 
internationale à ses étudiants.

Un projet de double diplôme 
avec l’Université de l’Alberta
Dans le cadre de sa stratégie d’internationa-
lisation, Paris  1 Panthéon-Sorbonne  
développe de nouvelles coopérations aca-
démiques avec le Canada. À l’automne 
2025, une délégation de l’université s’est 
rendue dans l’Ouest canadien, notamment 
à l’Université de l’Alberta. Un projet de 
double diplôme de niveau licence en éco-
nomie et en histoire a été lancé. 
Ce programme bilingue associerait la 
double licence économie-histoire de  
l’université Paris 1 Panthéon-Sorbonne à 
un bachelor délivré par l’établissement 
canadien, avec un lancement envisagé à 
l’horizon 2028.
Conçu comme un parcours d’excellence, 
ce dispositif offrirait aux étudiantes  
et étudiants une formation interdiscipli-
naire associant méthodes d’analyse  
économique et approche historique des 
transformations des sociétés. Il permet-
trait également de renforcer les mobilités 
étudiantes et les collaborations acadé-
miques entre les deux universités.
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Du continent africain au Brésil en passant par la péninsule arabique, 
Paris 1 Panthéon-Sorbonne a développé des projets structurants qui allient innovation, 
partenariats scientifiques et rayonnement international.

Le pôle Una Europa de la direction des Projets et de la Prospective (D2P) a activement 
soutenu le déploiement des plans d’action pour la recherche et la formation autour 
de cinq axes thématiques : l’intelligence artificielle, le développement durable, 
le patrimoine culturel, la santé globale et l’Europe dans le monde. 

Des collaborations stratégiques 
et scientifiques

Una Europa, l’alliance 
poursuit sa dynamique 

Des projets pour 
renforcer les coopérations 
internationales en Afrique
Les initiatives GRAINES et PROSPER 
visent à accompagner le développement 
des établissements partenaires en 
Afrique en soutenant l’innovation, 
l’employabilité et l’internationalisation.
Coordonné par l’université de Labé 
(Guinée) jusqu’en 2028, le projet 
GRAINES (Guinée : Renforcer les 
capacités pour Accélérer l’INnovation et 
l’Employabilité dans l’enseignement 
Supérieur) vise à développer les 
opportunités d’emplois qualifiés sur l’axe 
Labé–Mamou–Conakry en renforçant les 
centres d’innovation et d’employabilité des 
universités partenaires. Après un premier 
séminaire organisé en avril 2025 à Paris 1 
Panthéon-Sorbonne, les partenaires se 
sont réunis en juin à l’université de Labé 
pour lancer la mise en œuvre opérationnelle 
du projet.
Parallèlement, Paris 1 Panthéon-Sorbonne 
coordonne le projet PROSPER, qui 

accompagne le renforcement de l’interna-
tionalisation de l’enseignement supérieur 
au Kenya. Réunissant plusieurs institutions 
kényanes et européennes, ce programme 
vise à développer les compétences des 
personnels et à structurer des partenariats 
durables entre les établissements 
participants.

Le centre de recherche 
archéologique 
Jaussen & Savignac
Créé dans le cadre d’un partenariat entre 
l’université Paris 1 Panthéon-Sorbonne et 
la Royal Commission for AlUla, le centre 
de recherche archéologique Jaussen & 
Savignac est dédié au développement de 
la recherche et de la formation en 
archéologie et patrimoine de la péninsule 
arabique. Il s’inscrit dans la continuité des 
travaux menés au début du XXe siècle par 
les explorateurs Antonin Jaussen et 
Raphaël Savignac.
Le centre fédère plusieurs unités de 
recherche de l’université autour de thé-

matiques telles que l’archéologie, l’histoire 
de l’art, la conservation du patrimoine et 
les études muséales. Il favorise les collabo-
rations scientifiques entre la communauté 
universitaire et les institutions françaises et 
saoudiennes. 
Ses activités comprennent la conduite 
de projets scientifiques, l’accueil de docto-
rantes et doctorants, de jeunes chercheuses 
et chercheurs, ainsi que la valorisation 
des recherches menées sur les sociétés 
et les cultures de la région. À travers 
cette initiative, l’université renforce l’ar-
ticulation entre recherche, formation et 
coopération internationale.

DÉMOCLITES : une coopération 
scientifique franco-brésilienne
Dans le cadre de la saison croisée 
France-Brésil 2025, l’université Paris 1 
Panthéon-Sorbonne et l’université de 
São Paulo ont lancé le projet scientifique 
DÉMOCLITES, consacré aux relations 
entre démocratie, climat et transitions 
écologiques et sociales.
Porté par plusieurs équipes de recherche 
des deux établissements, ce programme 
favorise un dialogue scientifique 
transdisciplinaire autour des grands défis 
contemporains. Il encourage la mise en 
commun des expertises et le développement 
de collaborations de recherche entre 
universitaires français et brésiliens.
Le premier volet du projet s’est tenu à 
Paris en juin 2025 sous la forme d’un col-
loque. Les échanges ont porté sur les 
transformations démocratiques, les tran-
sitions environnementales et les enjeux 
économiques et sociaux associés. Un 
second volet est prévu à l’université de 
São Paulo afin de poursuivre les travaux 
engagés et de renforcer cette coopéra-
tion scientifique internationale.

Vers une université 
européenne innovante
Parmi les réalisations phares, au cours de 
l’année 2024-2025, l'université Paris 1 
Panthéon-Sorbonne a accueilli le premier 
tournoi sportif de l’alliance : l’Una Europa 
Rugby Challenge, ainsi que la Summer 
School Una Europa « AI & Creativity », qui 
a rassemblé plus de soixante doctorants.
Cette année universitaire a également 
marqué le lancement de la première 
cohorte d’étudiants du diplôme conjoint 
de niveau licence en développement 
durable : le Joint Bachelor in Sustainability 
(BASUS), codélivré par six universités 
partenaires et accrédité via l’approche 
européenne pour l’assurance qualité des 
formations conjointes : 
•	KU Leuven
•	université Paris 1 Panthéon-Sorbonne
•	Universidad Complutense de Madrid
•	Universität Zürich
•	Helsingin yliopisto / Helsingfors universitet
•	Uniwersytet Jagielloński w Krakowie

Deux universités sont également 
partenaires de mobilités du diplôme : 
University of Edinburgh et Freie 
Universität Berlin.
Hors mobilités d’étude en Erasmus, Una 
Europa a permis 146 missions de coopération 
depuis Paris 1 Panthéon-Sorbonne au cours 
de l’année universitaire. Les étudiants ont 
aussi profité des Student Congress, qui 
offrent des mobilités courtes dans les 
universités partenaires. 
Cette année encore, Una Europa a proposé 
de nombreuses opportunités aux étudiants, 
mais aussi aux personnels de l’établissement. 
Six personnels administratifs ont pu 
participer au programme Live My Life et 
ainsi découvrir l’organisation de travail de 
leurs pairs dans l’une des universités 
partenaires de l’alliance. 

Una.Futura : bilan 
et perspectives de la première 
phase du projet
Le projet Una.Futura, lancé en janvier 2023 
à Paris 1 Panthéon-Sorbonne, entre dans sa 

dernière phase de déploiement jusqu’à fin 
2026. À ce jour, 26 mobilités courtes ont 
été réalisées pour les étudiants de licence et 
master, et 41 pour les doctorants. Au total, 
l’université Paris 1 Panthéon-Sorbonne est 
engagée, avec ses enseignants-chercheurs 
et son personnel administratif, dans le 
développement d’une vingtaine d’initiatives 
conjointes, renforçant l’échange de 
pratiques, la formation et la recherche 
collaborative au sein de l’alliance.
Grâce à ces initiatives, Una Europa 
consolide son rôle d’alliance européenne 
en favorisant l’innovation pédagogique et 
la mobilité, tout en renforçant le rayon-
nement international de l’université 
Paris  1 Panthéon-Sorbonne et de ses 
partenaires.
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 Le centre La Chapelle, projet d’envergure de l’université Paris 1 Panthéon-Sorbonne,
 illustre la volonté de l’établissement de se doter d’infrastructures innovantes, 
exemplaires sur le plan environnemental et ouvertes sur la ville.

Entretenir et 
préserver les sites 
de l’université
Centre La Chapelle : 
un campus tourné vers l’avenir

Situé au nord du 18e arrondissement 
de Paris, le centre La Chapelle a 
été conçu pour accueillir dès 

janvier 2026 plus de 3 500 étudiantes et 
étudiants chaque jour, dans un cadre 
pensé pour conjuguer excellence 
académique, innovation pédagogique et 
qualité de vie. Retour sur un projet qui 
s’est étendu sur plusieurs années.

Des débuts aux nombreux défis 
Initié à la fin des années 2000, le projet, 
étroitement lié au développement du 
Campus Condorcet, est né de la pression 
immobilière croissante sur les sites 
historiques de l’université. En 2012, la 
Ville de Paris offre l’opportunité de la 

mise à disposition des terrains de 
l’ancienne gare Dubois. Le projet est 
alors lancé.
Le calendrier s’allonge toutefois face à 
de multiples défis opérationnels et 
urbains. L’avancée du projet est freinée 
par  l’accueil temporaire d’un centre 
d’hébergement sur la parcelle (2016-
2018), puis par la découverte de 
vestiges archéologiques de l’enceinte 
de Thiers en 2019. Il a également fallu 
faire face à la nécessaire dépollution et 
à la consolidation des sous-sols, 
surmonter la crise sanitaire , et intégrer 
les immenses contraintes logistiques 
d’une construction située en pleine 
zone olympique.

Lancement du chantier
La pose de la première pierre, le 16 juin 
2023,  a marqué le lancement opération-
nel du chantier. Les travaux  ont ensuite 
progressé rapidement et permettent 
l’achèvement du gros œuvre en juin 
2024.
Parallèlement à la construction, l’université 
 a mis en place un dispositif d’accompagne-
ment afin de préparer l’installation des  
services et des formations sur le site. Des 
comités techniques (CoTech) réguliers  ont 
réuni les directions concernées (DPI, DL, 
DSIUN, SCD), ainsi que les UFR afin 
d’anticiper les besoins liés au futur fonc-
tionnement du centre. La direction des 
Ressources humaines (DRH)  a également 
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Un centre 
innovant 
et équipé 
Le centre La Chapelle incarne 
les engagements de l’université 
grâce à ses infrastructures à la pointe 
de la technologie et à sa haute 
performance environnementale. 
Construit selon une approche 
bioclimatique rigoureuse (RT2012, 
principes Négawatt), le bâtiment est 
alimenté à plus de 50 % par des énergies 
renouvelables et garantit une qualité de 
l’air exceptionnelle grâce à des systèmes 
de filtration surpuissants.
L’innovation est également au cœur 
de l’expérience pédagogique. Le campus 
met à disposition 45 salles de travaux 
dirigés équipées de vidéoprojecteurs 
à ultra-courte focale et quatre 
amphithéâtres (de 200 à 500 places) 
équipés de matériel 4K compatible avec 
le système de captation automatisée 
« Amphis virtuels ». Pour favoriser 
les méthodes d’enseignement 
collaboratives, le site intègre plusieurs 
salles de type « lab » soutenues par le 
projet Sorb’Rising : équipées de mobilier 
sur roulettes, d’écrans numériques 
interactifs et de systèmes 
de visioconférence, elles permettent 
de moduler l’espace à volonté. Enfin, 
l’aménagement d’une bibliothèque de 
720 places, de six salles informatiques 
et d’un amphithéâtre ouvert sur la ville 
vient parfaire cet environnement 
d’étude hors norme.

L’accessibilité au cœur des enjeux 
Fidèle à ses engagements, l’université Paris 1 Panthéon-Sorbonne a fait de l’accessibilité un pilier 
essentiel du centre La Chapelle. L’intégralité du site est conforme aux normes d’accessibilité 
en vigueur, complétées par une signalétique et un marquage au sol spécialement pensés 
pour garantir le confort et l’autonomie spatiale de tous les usagers au quotidien.
Les équipements technologiques ont été conçus de manière inclusive. Par exemple, 
tous les amphithéâtres sont équipés de boucles magnétiques (BIM), qui permettent 
aux personnes malentendantes appareillées de recevoir directement le son 
de la sonorisation. De plus, l’amphithéâtre 300 teste un système expérimental d’assistance 
auditive de nouvelle génération, fonctionnant en Wi-Fi via une application mobile.
Le pôle Vie étudiante, installé au cœur des lieux de vie, inclura un membre permanent 
du Relais handicap chargé d’évaluer chaque situation individuelle et de coordonner 
les aménagements nécessaires pour une inclusion totale de la communauté étudiante.

DATES CLÉS

•	 2012 : la Ville de Paris met le terrain  
de la gare Dubois à disposition  
de l’université.

•	 16 juin 2023 : lancement officiel  
des travaux avec la pose de la première 
pierre.

•	 Juin 2024 : fin de la phase de gros 
œuvre.

•	 Janvier-mars 2025 : lancement  
des visites du chantier pour  
la communauté universitaire.

•	 Janvier 2026 : ouverture officielle  
du centre au public.

organisé des réunions d’information desti-
nées aux personnels amenés à rejoindre le 
nouveau site.

Une installation préparée 
et maîtrisée 
Au cours de l’année 2025, plusieurs 
visites du chantier  ont été organisées afin 
de permettre aux futurs usagers de 
découvrir les espaces en cours d’achève-
ment. Les personnels du Service commun 
de la documentation (SCD)  ont été les 
premiers à visiter la future bibliothèque 
Hélène-Ahrweiler en janvier 2025.  
En mars, des étudiants ambassadeurs, les 
équipes de scolarité ainsi que la Direction 

des études et de la Vie étudiante (DEVE) 
 ont découvert à leur tour les nouveaux 
équipements.
Ces visites  ont permis à toutes et à tous 
de se projeter dans leurs futurs espaces 
de travail et d’accueil.
Des retards constatés dans les travaux de 
finition au printemps 2025 ont engendré 
un nouveau report de la date de livraison. 
Initialement prévue pour la rentrée uni-
versitaire de septembre 2025, l’ouverture 
du centre  a finalement été reportée au 
second semestre universitaire.
Ce décalage  a permis de finaliser les 
opérations d’aménagement et de démé-
nagement dans de bonnes conditions. 

20 000 m²
de surface de plancher, 
soit l’équivalent du centre 
Pierre-Mendès-France (PMF)

3 500 
étudiants  de la licence 
au master en sciences humaines 
et sociales

50
membres du personnel 
administratif mobilisés 
sur place

720 
places assises au sein  
de la nouvelle bibliothèque 
Hélène-Ahrweiler, répartie  
sur quatre niveaux

45 
salles de TD à la pointe 
de la technologie et quatre 
amphithéâtres d’une capacité 
allant de 200 à 500 places

Dans le prolongement de la réhabilitation du campus Port-Royal de l’université Paris 1 
Panthéon-Sorbonne, une nouvelle opération de restauration des toitures et des façades de 
deux bâtiments du centre Lourcine a débuté au mois de juin 2025. Ces travaux permettront 
de sécuriser les abords et de préserver les structures récemment réhabilitées.

Restauration des toitures 
et façades du centre Lourcine

Des travaux pour pérenniser 
la réhabilitation du site
 La transformation de l’ancienne caserne de 
Lourcine en site universitaire a commencé 
en 2012 par l’adaptation du bâtiment de la 
rue Port-Royal en annexe du lycée d’État 
Jean-Zay – internat d’excellence qui 
accueille des élèves de classes prépara-
toires. Quelques années plus tard, en 
2019, le centre Lourcine ouvre et est 
affecté à Paris 1 Panthéon-Sorbonne. 
Depuis, les bâtiments B1 et B2, respecti-
vement renommés Suzanne Bastid et 
Simone Veil, restaient les derniers à ne 
pas avoir bénéficié d’une réfection. En 
effet, les toitures et les façades n’avaient 
pas été rénovées dans le cadre de cette 
opération.

Portée par l’Epaurif, qui intervient dans 
le cadre d’un mandat de maîtrise d’ou-
vrage déléguée confié par l’université et 
le ministère de l’Enseignement supérieur 
et de la Recherche (MESR), cette opé-
ration s’inscrit dans le cadre du Contrat 
plan État-Région (CPER 2021-2027), 
avec un financement de l’État de plus de 
6 millions d’euros. Les travaux visent à 
refaire les couvertures en toiture, à 
effectuer un ravalement des façades et à 
reprendre les corniches.

Un calendrier prévisionnel 
échelonné jusqu’à l’automne 
2026
Le chantier a démarré par le bâtiment 
Suzanne Bastid (B1), avec une phase 

préparatoire dès la fin du mois de mai 
2025 (installation de la base de vie), 
puis la pose de l’échafaudage et du 
parapluie  fin juin 2025, suivie des 
travaux de la toiture et de la façade 
jusqu’en mars 2026. 
 Le chantier du bâtiment Simone Veil 
(B2) commence, quant à lui, en février 
2026, une fois les examens du premier 
semestre terminés, avec la pose de 
l’échafaudage, suivie des travaux qui 
devraient durer jusqu’en septembre 
2026. Les travaux ont été organisés de 
manière à minimiser l’impact sur le fonc-
tionnement du centre. Toutefois, lors 
des travaux sur le bâtiment Simone Veil, 
les enseignements seront délocalisés sur 
le site de Censier.
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Afin de renforcer l’attractivité de l’université Paris 1 Panthéon-Sorbonne auprès 
de ses futurs personnels et de consolider sa politique de ressources humaines, 
l’université s’engage dans le déploiement d’une offre de formation interne 
enrichie. Destinée aux enseignants, chercheurs et personnels administratifs 
(BIATPSS), l’École interne des compétences reflète une démarche collective 
ambitieuse, conçue pour répondre aux besoins recensés au sein de l’université 
et anticiper les évolutions des métiers de la fonction publique.

Organisation, outils 
et compétences : 
structurer la 
transformation interne
Refonte de la formation interne avec 
l’École interne des compétences

Valoriser et développer 
les compétences internes
Cette nouvelle École interne des 
compétences s’appuie sur une analyse 
approfondie de la cartographie des 
emplois et des qualifications, sur les 
dernières orientations en matière de 
formation professionnelle, ainsi que sur 
l’expertise interne de l’établissement.  
À ce titre, les personnels de l’université 
sont pleinement mobilisés pour 
intervenir en tant que formateurs et 
partager leurs savoir-faire dans leurs 
domaines de spécialité, contribuant ainsi 
à une dynamique de transmission et de 
valorisation des compétences internes.

Une offre de formation 
modernisée et accessible 
à tous
Structuré autour de huit domaines thé-
matiques, le catalogue actuel présente 
l’ensemble des formations d’ores et déjà 
disponibles, ainsi que plus d’une centaine 
de nouvelles formations en cours de 
déploiement. Concrètement, l’ensemble 
des personnels a déjà accès à GEFORP, 

un nouvel outil de gestion en ligne qui 
permet de dématérialiser toutes les 
étapes : inscription, validation du supé-
rieur hiérarchique, envoi des courriers de 
convocation, suivi de présence, édition 
des attestations…

Véritable moteur de développement pro-
fessionnel, l’École interne des compétences 
participe à l’excellence administrative en 
offrant des parcours adaptés aux défis 
actuels et futurs de l’enseignement supé-
rieur et aux besoins de ses acteurs.

 RELATIONS HUMAINES
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Une nouvelle plateforme pour 
accompagner la mobilité interne
En 2025, l’université Paris 1 Panthéon-Sorbonne 
a lancé la plateforme Carrière interne, un outil 
innovant pour stimuler les parcours professionnels 
au sein de l’établissement. Mise en place par la 
cellule de recrutement de la direction des 
Ressources humaines (DRH), cette plateforme 
permet aux personnels BIATPSS de consulter 
l’ensemble des postes vacants au sein de 
l’université et de postuler en quelques clics. 
Carrière interne vise à offrir un large accès à la 
mobilité au sein d’un établissement qui compte 
près de 1 200 personnels administratifs et de 
bibliothèques, aux métiers variés.
Accessible depuis l’intranet, dans les outils, 
cette plateforme centralise les offres ouvertes 
dans le cadre de la campagne annuelle de 
mobilité interne, organisée en 2025 du 10 juin 
au 7 juillet, pour une prise de fonction au  
1er octobre.

eConvention : une réponse 
au projet de dématérialisation 
des procédures
Lancé en 2022 dans le cadre de la stratégie de 
dématérialisation et de simplification des 
procédures, le projet de gestion dématérialisée 
des conventions de l’université a abouti à la 
mise en service de l’application eConvention, 
désormais pleinement opérationnelle depuis 
le printemps 2025. 

Accessible via l’intranet depuis janvier 2024, 
l’application couvre l’ensemble du cycle de 
vie des conventions : création, instruction, 
validation, signature et archivage. Son 
déploiement progressif, précédé d’une phase 
d’expérimentation auprès de structures 
pilotes, a permis une appropriation maîtrisée 
par les services et une montée en charge 
progressive.
Conçue conjointement par la direction des 
Affaires juridiques et institutionnelles (DAJI) 
et la direction du Système d’information et 
des usages numériques (DSIUN), avec 
l’appui d’un prestataire, l’application a été 
développée en étroite concertation avec les 
directions et services concernés afin de 
répondre à la diversité des situations 
rencontrées au sein de l’établissement. Elle 
permet de traiter près de 500 conventions 
par an, en offrant un gain de temps 
significatif, une meilleure lisibilité des 
échanges, une traçabilité complète des avis 
et des modifications, ainsi qu’une 
centralisation des demandes sur une 
interface unique. Elle contribue également à 
la réduction de l’usage du papier et à un 
archivage automatique sécurisé.
À terme, eConvention a vocation à devenir le 
point d’entrée unique pour la majorité des 
conventions de l’université, tout en maintenant 
un portage centralisé pour certaines catégories 
spécifiques.

Déploiement de nouveaux outils 
au service des personnels
Avec le lancement de nouvelles plateformes dédiées à la mobilité, 
au recrutement et à la dématérialisation, l’université simplifie les 
procédures et accompagne l’évolution des parcours professionnels.

ZOOM 

Beetween, 
un nouvel outil 
structurant pour
 le recrutement

Dans le cadre de la réorganisation 
de la direction des Ressources 
humaines (DRH), de la création 
du bureau du recrutement 
et de l’élaboration du processus 
de recrutement des personnels, 
un outil de suivi des candidatures 
a été mis en place : Beetween. 
Ce logiciel de suivi des 
candidatures (Applicant Tracking 
System - ATS) permet de piloter 
l’ensemble du processus 
de recrutement, de la publication 
des offres à la sélection 
des profils, en lien étroit entre 
la DRH, les composantes et 
les directions centrales. Accessible 
aux responsables de service 
via l’ENT, Beetween s’inscrit 
dans une démarche globale 
de professionnalisation des acteurs 
du recrutement, complétée par 
des actions de formation dédiées.

Les sites
de l’université

01

Centre Panthéon
12, place du Panthéon 
75005 Paris
Tél. : 01 44 07 80 00

02 
Centre Sorbonne 
17, rue de la Sorbonne 
75005 Paris 
Tél. : 01 40 46 22 11

03 
Centre Saint-Charles 
47, rue des Bergers 
75015 Paris 
Tél. : 01 44 07 84 40

04
Centre Pierre-
Mendès-France 
(PMF)
90, rue de Tolbiac 
75013 Paris 
Tél. : 01 44 07 80 00

05 & 06

Campus Port-Royal

> Centre René-Cassin 
17, rue Saint-Hippolyte 
75013 Paris
Tél. : 01 70 23 26 03

> Centre Lourcine
1, rue de la Glacière 
75013 Paris
Tél. : 01 87 02 51 04

07

Centre Broca
21, rue Broca  
75005 Paris
Tél. : 01 53 55 28 00

08
Campus Condorcet 
8, cours des Humanités 
93322 Aubervilliers   
Tél. : 01 55 93 93 34

09 
Maison de la 
philosophie Marin-
Mersenne
Fondation Panthéon-Sorbonne 
13, rue du Four  
75006 Paris
Tél. : 01 43 25 05 42

10 
Maison des Sciences 
de l'Homme Mondes
21, allée de l'université  
92000 Nanterre
Tél. : 01 46 69 24 00

11

Centre Ulm
1, rue d'Ulm   
75005 Paris
Tél. : 01 44 07 80 00

12

Centre Michelet
3, rue Michelet  
75006 Paris
Tél. : 01 53 73 71 00

13 
Centre de
Bourg-la-Reine 
16, boulevard Carnot 
92340 Bourg-la-Reine 
Tél. : 01 79 41 90 00

14 
Centre de
Nogent-sur-Marne   
45 bis, avenue de la Belle 
Gabrielle 
94736 Nogent-sur-Marne 
Tél. : 01 43 94 72 22

15 
Galerie Colbert
2, rue Vivienne 
75002 Paris 
Tél. : 01 47 03 84 48

16
Centre Cujas
2, rue Cujas   
75005 Paris 
Bibliothèque Cujas
Tél. : 01 44 07 79 87
Agence comptable 
et services financiers 
Tél. : 01 44 07 80 00

17
Institut de géographie 
191, rue Saint-Jacques 
75005 Paris 
Tél. : 01 44 32 14 00

18
Maison des sciences 
économiques
106-112, boulevard de l'Hôpital 
75013 Paris
Tél. : 01 44 07 80 00

19

Maison internationale
58, boulevard Arago  
75013 Paris
Tél. : 01 44 07 80 00

20

Centre Malher
9, rue Malher  
75004 Paris
Tél. : 01 44 78 33 00

21

Centre Censier
13, rue Santeuil  
75005 Paris

22

Éditions de la 
Sorbonne
212, rue Saint-Jacques  
75005 Paris
Tél. : 01 43 25 80 15

23 
Centre Biopark  
8 bis, rue de la Croix Jarry 
75013 Paris

24 
Campus Jourdan  
48, boulevard Jourdan 
75014 Paris

25
Collège Sainte-Barbe 
4, rue Valette 
75005 Paris

26

Centre La Chapelle
1, avenue de la porte 
de la Chapelle 
75018 Paris
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